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NEPLL
La elle s'entoura de jeun:

¢:rivains, se posi en bus-blan.
ca pédante, et pour se donner
un titre à cette prétention, ele
publia en anglais, et sous |»
pseudonyme de mistress***,
les nouvelles ‘pour la ‘confec-
tion desquelles elle était aussi
coupable qu’Alice, puisqu'elle
en avait donné non.seulement
l'idée, mais le plan, le sujet et
le canevas.
Les hommesqui composaient

son petit cercle s'émerveillèrent
sur son talent; mais commo
elle mourut subitement d'une
suffocation, d’orgueil sans
doute, son œuvreserait promp
tement tombée dans l’oubli
avec elle si nous ne nous étions
pas cru vermis de la traduire
en francais, tout en nous effor-
cant de la rajeunir un peu,
mais en lui laissant tontefois le
titre que la cousine Dorothée
lui avait donné : Les Secrets
d'une jeune fille.

LE SERPENT D'OR
Dans l'une de ces petites

rues désertes qui bordaient
autrefois le jardi” de Luxem-
bourg, tout à côté de I'Obser-
vatoir, deux femmes habitaient
un fort modeste apvartement
situé au deuxième étage et
tirant son jour d’une cour
triste et étroit” ; elles vivaient
dans la plus profonde retrai-

L'une, qui annonçait gaaran-
te ansà peine, portait sur sa
figure pâle et maigre les traces
d'un chagrin profond ou d’une
maladie récente ; l’autre poti=
vale monsrer tout au plus dix-
huit ans, clle était blonde et
belle, ses grands yeux bleus,
calmes et limpides com:.re wun

u jour de mai, sa taille élan.
ce et souple aînsi que la bran-
che du peuplierflexible, tout
en elle ravissait le regard et
Poitrtant serrait le cœur ; car,  

sans pouvoir se rendre compte
de son impresion, on pressen-
tait à un certain charme mé-
lancolique répandu sur toute
sa personne qu’elle n’était pas
née pour le bonheur.

Ces deux femmes portaient
le deuil triste cet sévère qui
montrs une perte récente et
cruelle, car la laine et le crêpe
noir compo aient seuls toute
leur parure ; aussi devinait-on
un souvenir tendre plutôt
qu'une vaine coquetterie en
apercevant au bras de ia plus
âgée d’entre elles, ct malgré la
sévérité austère et la simplicité
humble de son costume, un
riche serpentd'or dont les veux
de rubis et les écailles vacil-
laient, miroitaient au soleil,
malgré le soin discret avec
lequel il * araissait caché sous
une manche héante.

Ces sombres recluses étaient
madame de Kerouëk et sa
fille, la blonde Yvonne.

Quelque temps avant l'épo-
que où comm. nce ce réeit,
madame de Kerouëk habitait
avec son époux et sa fille, une
Jolie maison de campagneisolée
et fleurie où cette pieuse et
honorable famille cachait von
son bonheur, car Dieu avait
frappé uu époux vertueux
d’une douleur incessante et
sans remede, mais son exise
tence courageuse etson mal.
heur résigné : leur fille, leur
unique enfant, Yvonne, aux
veux d'azur, aux cheveux
dorés, aux levres de rose,
Yvonne, si bonne, si tendre, si
dévonéepour eux, leur Yvo- ue
chérie, enfin était née rourd -
luttette

Pl’ -ndant les premicres annees
qu'il fut sur la terre, + t auve,
dont Dieu semblait avoir gardé
l’ame dans son sein, M. et
madame de Kerouëk eurent
recours à toutes les ressources
de la ficulté, espérant en la
science un miracle que leur
refusait le ciel; mais aprés
avoir tout employé en vain, ils
se résignèrent à ce malheur
sans remède en s’éloignant du
monde, où chaque jour ses
comparaisons ravivaient leur
douleur, ils se retirèrent dans
une maison de campagne qu’ils
possédaient, et li, été comme
hiver. ils se consacrèrent tont
entiers à leur enfant, d'autant
plus aimée qu’elle était cruelle-
ment frappée par le sort ils
cherchèrent à développer en
elle et l’intelligence et le coeur,
et le charmant naturel de la
jeune fille, sa tendresse et sa
douce gaieté leur firent peu à
peu oublier cette douleur dont
elle ne sentait pas l'atteinte :
aussi vivaient ils doucement
sans se tourmenter et sans
peine, quand la révolution de
93 se déchaina sur leur pays
avec toute la rapidité et tout
l’éclat de la foudre.
M. et madame de Kerouck

ne songèrent pas à émigrer:
leur fortune était si modeste
et leur vie si retirée qu’ils es.
péraient, à l’abri de leur obs-
curité, échapper à cette tour-
mente cruelle ; mais, hélas!
tous les rangs étaient égaux
devant la délation,et M. de
Kerouëk, ancien oificier de
rarine et portant sur sa poi-
trine la décoration de Saint-
Louis, achetée par un brillant
fait d'armes, futdénoncé comme
royaliste au comité du salut
jublice de Vannes, première
ville importante qui avoisinait
sa demeure. Arrêté sur le
champ, son procès fut bientôt  

fait. Onlecondunna à mort, ‘
et sa femme, sa famille et <es
mis sollicitèrent en vain sa
grâce auprès des autorités rés
volutionnaires : il monta sur
l’échafaud.
Madame de Kerouëk éprou-

va alors un de ces désespoirs
terribles devant lesquels la
pensée dy la mort vous vient
comme consol tion et
unique refuge : elle «meen un
moment à partager le soit de
son époux en allant dénoncer
elle-même au tribunal sanglant
dont les invariables arrêts con
duisaient  promptement an
repos éteracl mais la pensée
d'Yvonne, de la pauvre enfant
a laquelle elle était <i néces
saire lci-bas, la sortit prompte-
ment de son découragement
fatal, et elle supplia le ciel de
lui pardoner le murmure conti
ses décrets, murmure qui s'était
échappé de son coeur, et lui
demanda avec instance de lui
conserver la vie pour son en-

seule

fant déshérité. J
Mais corm le théâtre de

son tnalheur en renouvelait
sans cesse liunertume, madame
de Keronek partit secrete-
ment pour Parisavee sa file,
laissant da garde de sa nuuison
it Une Vieilie servante dévouée,
et pour ne pus attirer sur elle
l'attention, elle n’emporta que
peu d'uffetset peu gent
mais elle mit a son bras ce  beau serpent d'or que
Cpoux luteuvait rapporté de ses
lointains voyages, svpent d'or,

dont ele sétius parce de jour
de son union ave - cetnt qu'etr

pleurait, serpent d'or qui

son

*

était AN 0R0 paittenant pour
cies mous ou riche bijoux.
tune reliqu . qraisqu'l était |
| constant ouvenir «ie cet
«poux tant reuretté
Madame de Kerouck navait

choisi Paris pour refuge plutét
que toute autre ville de pro-
vince qu'a la suite des plus
mûres réflexions. lasser a I'¢-
tranger lui semblait une chose
complèteinent impossible, car
les rcutes n'étaient pas sûres
et les frontières étaient trop
bien gardées pour qu'avec ses
modestes ressources elle pût
espérer acheter son salut par
des sacrifices ; tandis qu'à
Paris, vivant cachée et éconos
me en tout et pour tout, l’exis-
tence de deux femmes deman
dait si peu de chose qu'elle
pensait bien pouvoir suffire à
tout avec la modique somme
qu’elle emportait pour attendre
des jours meilleurs. De plus,
un homme d’affaires ie cette
ville devait lui remettre quel
qus argent provenant d'une
succession lointaine ; ses mest.
res ¢taient donc bien prises
pour pouvoir y vivre transpuille !
et oubliée.
Un matin elle se mit en

route avecla blonde Yvonne
pour venir habiter cette capi-
tale de la France, aujourd’hui
si belle et si brillante, m'us si|
triste et si sanglante alors!

Elles y arrivèrent sans en-
combre, se fixèrent dans le
modeste appartement dont
nous vous avons pasté paliishaut
ct y vivaient sinon heureuses,
du noins tranquilles, voyant
passer sans les atteindre, les
crimes et les malheurs, quand
un jour, jour affreux uv
horde de forcenés se précipita
dans leur humble demeure et!
arracha la malheureuse mure
des bras de safille éploiéo,
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MYRTLE NAVY!
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TOUJOURS VRAI.
RHUMATISME. col David Wylie,
Brockville, Ont, dit- “Je souftrais du rhumacisme

violent dans les ehevilles du pied. Iupossible de

me tenir debout ; je nie suis liotté de

L'HUILE ST.-JACOB.
Le lendemain je pouvals mareher sans douleur *

NEVRALCIE. Mr. James Bonner, 158 Yonge St, Toronto, Ont.
coats UT hide SE Jacob est le seul tembde qui nva dégagé de la névralgie
ct ra cubri ettectivement.”

C'EST LE MEILLEUR MOYEN.
cn
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APPLICATIONS ENCEVENT KA + AL.

LES PEAUX MORTES
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ES Luz pi sr À vol we priomitan.
Hat Ant Dra brag cniove ap
mat cs dans ott a eaaver NS tou been
“prapre 0 pt ques apps er [RITE RT ET

+ al mont 10 ‘- mda
G AR \NTI mortes, nus oat cnast empachs se '

Aassaplif les ches!

veux tem ont ue Thin mire ot an . i reas ef Protoque i

shart ba poy iss Le cu rinsoccace. |

J. GOYRTTE, Pror
 

HOTEL IMP=RIAL

N'OUBLIEZ PAS
Que le Faneux van de vhutve. be de

MD CLATROUN eut le meilleur, le
plus pur, le plus capiteux, le meilleur
marche de toux,

Quelex dyapeptiques, lex persoance
faibles, de même que lve amateurs «6
lex connaisse ure le regoivent À leur table
comme on hôte bienfaisant,
Que les 5 édecins revomamandent et

presceivant à leurs patients

Le vin de rhubarbe de

M. D. CLAIROUX
Nous poDtcons € toutes les SCINRE-

Bes un cc tite nou venn venant des
darenent fai urage
ten ' +

2552 A EBRZCDADESU TER

Notiire) A
EN FACE du BUREAU (de POSTE

HULL, po

A VENDRE
MM t CLAIROUX, avant décile Goin des rues Principale et du Lae, Hull,
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C:t Mocel Le micux Equip: do la vil.o offro tout lo
confort desirable au puolic Voyageur. |

|TOUVELLE DXACOUVERTE PAR ACCIDENT. Fn ‘n
aant un composé chimique une patie de ce compe «0»

tombée sur lu main du chimi-te qut, apre cotre lave od.
vert que le poll était completement di<paru Nous avons ir:
diatement mis cette merveilleuse preparation <ur ie mar oo
ia demande ext maintenant wi grande qe nas Toff oon de
onde entier sous le nom de QUEEN'S ANTI-HAIRI i
Cette préparation eat tout a fal inoffensive et si smile qu
enfant peut s'en servir Helevez lo i ot appliques le miclar, oe
pendantquelques minutes et ie | disparait d'une facon ma
dique sans causer la moindre douleur et ans causer le molnd-n
tort eur le moment où aprés. Cette préparation differe de tou: «
celles en u usqu’'s présent pour les mémes fins. Ides in |
liern de D. qui étaient ennuyées de poila aur la figure. Ie
cou et Jou bras témoignent de see mérites. Jen MESSIEURS
qui n'aiment pas à Old) le barbe ou du x au cou devrai nt

)

 

se nervir de la Q uf met de enté ia
Dicer-ité de se raser, en empêchant pour toujours la rrofesance du poil. Prix de la * Quesn -
Anti-Hairinr $1 Ja bonteille, envoyée-franco par la ponte en boîte de suretdn, (‘ea hoites non!
soellecs de 1 inicre a éviter l'observation du public. Envoyer le montant en argent où ©
timbresave. ladreaue écrite Heiblement. Ia correspondance est strictement conf
had rm ue contoal cette annonce r=t honnête et vrai. Adressez Q CHEMICA . ;

66. 174 Ra’ c street, Cincinnati, Ohio. Vous pouves enregistrer votre lettre & n'impr
quel bureai de poste nfln de vous en aseurer le livralson, Nous paisrons SU pour el, re
oar d'ingucees de cotte preparation où pour la moindre injure qu'elle alt eatinéen une personoe |

dente +

Quicu aacheté. Chaque bonteille garantie, ;
SPECIAL. Aux dame ui Tépandent où qui vendent 25 hontrillea de Queen a Anti-

Hatrine noue Janneron- ane robe de save, 15 verges de la meilleure voje Bonteriie grandeur
pxtæn et échnnti'onr de <ce à votre choix, envoyés sur commai.d Eataire où commission |

aX AZANIA.
» BEFNOTE avnna creagé la Queen's Anti-Hairine rt nous duslaren quelle po-neds toutes

nullée ci-dessus, LYTLE SAFE & LOCK Co, EDWIN ALDIN ET CIE, INQ. Db.

& BONS, Agents en gros, Cincinnati, O.

RU EEN SANTI-HANTRINE cterms ba natro at gue, a ede

Nop, bot
N. By Nous avon cogs

1-4-4.

CAUTION | ALP. GRATTON°

Chaque torquette du et]

  EST MARQUEK ;

 

; RUE CHARIES
p. . ‘ . . ‘{Vis à vis la Boucherie de M. Villemaire) ,

EN LETTRLES BRON LES

AUCUN AUTRE N'ETT LE VRAI

Ed. BERTRAND
ELLIER Ant AT DUO,

LOE No: LA GOLOIE & Me JLLISH V3 L'd
85 — RUE DU "INT 33 GALT ONT.
Ma lopzu> exper coc dan 4 on” - Notre1023225 on wilTan

me perme d'offric iu pubic 0 Ln “as ‘

de la campagne 3 « Tara - Agepocuv da FEU ct des VOLEURS,|
doubles, selles vais, cu 4 1 + pos Aa Banas Waeoek,! Jey
quidéfiont t weeom dati ai220 a TE caesar a Moulins ot Je gous

———— Cs TavauN oy hey
N. TETREAU | Macinae “, Cu 4 for D HAT SteTies,

Pous es ‘à tou © sortes gr)
J à

a sd Mchi BeNotaire.
*

| ries four Scicrica,

PCICALRING PF. W.BIN JON, asin. +sénéral
131, Aveauc Stsaley‘dita> à, LC 221,

Corbillards de primibre case, cor
cutils, décorations po ec chwub- amor
tundra PP OX MObrltes.
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VEN ARGENT, pour

deux‘ vrer dorénavan qu'à la culture
de la rhubarbe, 6 la conf ection de ao
cé êbre vue antedy-pep ie, of le terrain
qu'il cenpe étant top vaste pone al.
mentatee de con industrie,

| an ola verdt 4 5 entré nu plua
407 sou prie) sde son Jardin mo-

pue tre tun walle cn marché,
Pat qe +. me active ot “onnansant

" ne #10 culte re, trouvera une
| cha \ eptlonuc le de se fure un avenir
| " Cera ve andiment ot honora
« ‘ = '

| A! taste basses envaux fra:pe Pa onl arp ne dl fraises à
ager 4 M. Car ux de prin
un | 1

Mot CLAIROUX

Hall Pq

HEN DESMARAIS
Mar" —uds de

HP Saur, Huitnes

LA MPRURE. (il
LT VOLAILLES Œmeps,

Bruun,

(his 4T >

Fromace,

Fries, Foro,

be lus ordres seront livrés à domi-
LL potrouse du pubic soled,

PRIN MODERES

Ou'achèteles produite de la ferme,

MOUSSETTE ET DESMARAIS
162 Rue Main, Hull182

ALP COUTURE
HORLOGER et BIVOUTIER

No, 96 rue Principale, Hall.

 

L'on trossers 4 0 MAKASID fautes tedernivres meuvenntes cn MONTMER EN on
Annee et

SON", MACON, HOKLOLER, 64te
Un choix musee fique f° Crgentertee con.Sant cn WARINADIERS, SCC OSBES MRILKS, Corbeilles em verre de orf >rentes couleurs, enters amr ARGENT,SETS nliner, à the, (00 TEIN, of ILLERSCLEOIRCHLTTES rey argent, et le tout vaivendunides privdefinng toute competitionLea sets remuer pour lames et essieursomqu’il y nde plus foil, s
Hention tante apecinie a e

paralion des MONTRES, Naorrrdoncade WARIGGLEfails sur rosesseNous vous rican minions d'aller fairewrevisile ne‘ magasin pour vos endeauxdes fetes flnens vous promettons une sable
action ro.upileir dane 1°
reandisen. ’ RAC de ves mar.

“oubliez pra l’adreaue,

ALP, COUTURE,

2-5 92 Gm, No. 96 rue Principale.

HJB" RESTAURANT
Jos. Gravolle, Prop.

Nos, 1934 et 104 rue Principale,
HULL,

LIQUEURS, VINS et CIGAHES de
promicr oboix. —2.5.92. 1,

- se _ TE

  

AVIS

Notre collecteur nutotisé, passera
“par la campage 73

F pasne cuite setuaiue, en
tournée de codection,
ion >apprête done a payer a notre

Agent 63 redevances qui ae
SPECTATEUR, et que euxquiquelque commands a donner, on faisd'unpressions, profite de sa Visite,

Nous remercions d’avance ceux quifavorisent notre imprimerie de leurs
commandes.
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Bryson (Graham & (ie | Le Conade a publié récemment un|

COMPTANT ET PRIX FIXE.

Tout ce que l'un peut désirer
pour meubler une maison. C’est

je plus grand assortiment de la
ville, Bounes occasions à tout a'u-

ment.

L'emviton causée par nore

Grande Vente de Tapis dure en-

core.

Le prix et le fait que nos mar

vhandis-s sont les meilleures du

march‘ nous permet de mettre en
dernières en grande

quantite Le public économise

ficiess * de 15 utsa 25 0ts pur

verse asus tr. esles qualités de

Tapis que nods mettons en vente,

Tout ie monde sera surpris de

no. prix qui soat ridiculeusement
bais-és dans nos marthandises de

must eu les voyant et trouvera

toit ce qu'il y à de mieux et de
confurtible dans nus magasins.
Oa demande beaucoup de hr

deaux d'été : en venant chez nous

ies acheter vous économisez de

l'argent Nous avons de belies

Dostelles Nottingham, des pa-

trons de Guipure avec bordure a
joar a $e, BOC, 21.00, 21,25,81.35

3155-1829), ets C'est un fait

cuitalu que tout genre de Rideaux
qu’ in veut rêver se trouve chez

nous. Une bonne idée - Venez les

voir "

Bryson Graham & Cie

144 - 145 - 148-130 - 132 et 104

RUE SPARKS.

vente ces

Departement d'éniceries: 38 & 35

RUE O'CONNOR.
OTTAWA.

oT

Chemin de fer

OTTAWA et GATINEAU VALLEY
ted carer dL run, 1-02,

‘ra.0slaissentt*tawe à 5,0 hire, ja...
vanta Firrel ou a 7 25 p.n.

Lee trains iai sent Farr-itou à 7.4) a,m., araivant à
(Mtawa à 2 aA.n., à la gare Union du Pacifique Cana-
dien, (Htasa
Pocr prix da fr +, ‘ill-te de saison

s'ad.eseur a

  

artie

x U1rsicn,

J. T. PRINCE

1a1a82e] 0 3; Central Chambers, Uttawa

Raadez- Vous Populaire
Maison

P. E. GARDN
& Freres

RUE MAIN
IMU I...

Mesdames es
Messieurs,

Les rigueturs du froid vous
v'>! zeront bientôt à porter des
vêtements lourds et épais ;
“ NOTRE STOCK est actue
ellementsans égal en qualité
et cn quantité, en fraîcheur et
en prix réduits.
MANTEACX DE DAMES,
BOAS,
CASQUES,

MANCHONS,
COLLERETTES,

ET

Mantoaux on Fourrures.
Une SPÉCIALIFÉ DANS LES DRAPS

DE Dames. Fianelles, Laines, Etof-
fs, Tweeds, Chapeaux, Gants,
Mitaiues, Crétmonen, etc, etc.

ARSORTINENT TRES VARIE.
P.litesse cxquise Pavors les clients.

Le magasin Populaire

P. E. CARON etFrères
Rue MAIN, HULL.

1

———

Les Annonces du Gouvernement

VENTE DES TERRES DE LA

COURONNE.

| article au sujet de la vente des Terres

| de 14 Couronne dans la province de

| ruche au couts duquel nous avons

| CTU remarquer plus d'imagination de la

part du confrère que de connaissance

| ae la guestion qu'il traitait.

Nous avons expliqué la sortie du

| confrere contre l'administration du

‘ departement de l'hon. M. Flyan par le

. fait que l'annonce de la vente dos limi-

tes n'ust pas publiée dans ses volon-

nes. Il le dit d'ailleurs lui-même quand

il twit allusion awe journaue anglais

d'Ottawa qui ont obtenu cette annonce.

Le Cando regretterait il les petits

+
| oznons d'Egypte

*

Naturellement : et

| nous <ympathisons avec lui dans sa

: d<tresse actuelle. Mais, À nous de chan-

tr aujourd'hui.
+

| Quand les annonces locales du gou-

| veruement Mercier, surtout celles du

dpartement de feu lhon. Geo. Duha-
me), passaient à notre nez, nous (le la

province de Québec, et allaient grossir

conf rerea somme de réclames du

d'Ottawa, nous avions droit de nous

p'aiudre.nous avivns droit de demander

| qu'un laissât l'argent dela province

dans la province. Mais quelles faveurs

l> Canada doit il recevoir d'une alwi-

; uistration qui, à part l'opposition sys-

tétmatique qu'il lui suscite constam-

ment, se trouve en dehors du lieu de

sa publication, hors de portée des

abonnés de ve journal” aucune vro-

vons-nous. Alors le Canedr aurait totr

de recritniner contre le systeme actuel

de La repartition Ju patronage.

Si 75 nro angiats d Ottawa—

1 (tien--omt l'annonce du gouverne-

ment de la province de Québec, c'est
que par leur circulation éte «due. iis

peuvent atteindre beaucoup plus de
monde intéressé que notre confrere.

Maintenant, pour la partie imagi-

née de l'article du Canals, voici qu'il

dit :

“M. Flynn annonce, de plus, ce qui

suit ”
* Le conumissaire pourra imposer

* commecondition, le jour de la vente
“ dans aucun cas particulier. qu’une
“ location vendue devra être exploitée
‘ dans un délai de deux ans, sous peine
* d'annulation de la licence.”

* Atin de bien faire ressortir l'ab-
surdité de catte condition de vente.
nons n'avons qu'à dire qu'il est impos-
sible à un marchand de bois de pouvoir
5 préparer pour commencer À couper
le bois sur les limites dans l’espace de
de deux ans apres le 15 décembre pro-
chain. On dit qu’il faudra deux ans au
moins pour transporter les provisinns
<ur les lieux. Voilà donc une condition
qui peut, à elle seule, éloigner les ache
teurs et qui les éloignera certaine-
ment.”

Oui, vraiment, toute cette longue

explication du Canada est une absur-

dité. Quelle limite est donc en vente

actuellement, et quelle limite sera

jatnais vendue eur l'Ottawa, pour qu’il

faille an moins dene ans pour y arriver

avec des provisions ! Le canot de notre

ami du Cuurda fait eau indubitable-

ment.

Supposons

bois d'Ottawa achète ces limites imnié-

diatement : eh une escouade

d'hommesyparvien1raitcet hiver même

qu'un commerçant de

bien,

avec provisions et accessoirs de chan-

tier «t y couperait des billots qui flot-

teraient l’été prochain sur nos eaux.

C'est loin de nous, c'est vrai, mais c'est

loin de deux ans aussi.

Pour cette raison, le Canada con-

seillersit à l'hon. M. Fiynn de retirer

de lu vente annoncee, les limites du hawt

de l'Ottaroa.

C'ést doublement absur de.
Le Cadada, poussant plus loin la

critique ajoute :

“Or, M. Flynn annonce, le 15 octe-
dre, la vente pour le 15 décembre :
deux mois davis, De ce côté, seule-
ment, cette manière de procéder nous
paraît des plus absurdes, TI n’est pas
raisonnable da croire que les mar.
chands de bois vont risquer leur argent
sans avoir ce qu’ils font. .

Nous avons dit que l'exp'orat-ur ne
pouvait pas re rendre sur les lieux et
revenir fairs son rapport à moins de
trois mois ct demi, ce qui est vrai, et
aussi dans un autre temps de l’année,” Tout cela est aussi vrai que la cita-

 

  

    

| précédente que nous vonons de

faire de l'article du confrère.

Nous tenons des marchands de bois

eux-mêmes, la certitude que deux mois

d'avis sort sutlisants. Quatre mois, sx

miois, n'auraient peut-être pas été de

trop, mais c'est l'histoire de addy qui

arrive aux chars après le départ du

train: D... n train, it should lrace

Later for the «onvenisner ef the public.

Le Carl semble se pamer d'indi-

; gnation à la seule prusde que dus

“marchands de buis /avorisrs, ont pu se

| procurer du gouvernement, dans le

cours do l'été, les renseigne ments’ né-

cessaires sar les limites du haut de

l'Ottaws.

Or, i} est généralement acquis que

l'intention d’un gouvernement d'’effec-

tuer uue vente quelconque de limites

est toujours connue des marchands de

bois avant que l’annonce en soit pubiiée

dans les journaux.

Il n’y + pas de vachette, ni de secret

là dedans : et co n'est pis du favori-

tistie accordé plus a l'un qu'à l'autre

marchand, si M, Avery sait depuis

deux mois qu'une vente doit être etfuc-

tude ea décembre prochain, tændis que

M. Perley ne le sait que dopuis quinze

Jours.

La récente vente dos Terres de la

Couronne dans Untario était connue

depuis lougtemps des marchauds inté-

ressés, surtout de M, Bronson, et per-

sonue n'a pensé d'attribuer a M. Hardy

la phrase suivante que le Cinna jette

à la face de l'hou. M. Flynn:

= Le bruit court aujourd'hui et va
toujours s'accentuant, parmi les mar.

chands de bois, que le gouvernement

de Québse veut favoriser certains de

ses amis.

La différence, c'est qu» lo Cond

paris sons l'inpulsion de la colère,

d'Uuv mauvaise rançune, ce qui lui

fait ajouter le petit mensonge suivant

pour compléter un article si bien com -

mencé :

Bull, n'a pas en sa possession le plan
des limites otlertes en vente sur l'Ot-

tawa.”

Or, ces plans, sont les mêmes que

ceux de l'année dernière, alors que les

mêmes limites ont été offertes en vente

et n'ont pas été achetées.

Donc ces plans sont au bureau de

l'agent, M. Madore depuis le ler jan-

vier 1391, près de deux ans, et ceux

des limites de la Gatineau sunt arrivés

depuis la mi-vctobre dernier.

Confrere, vous n’avez pas été sérieux

La co-

L'ignorance

cette fois-la. Cause première :

lère. Cause secondaire:

du sujet que vous traitiez.
—>. ———

VICTOIRES CONSERVATRICES

M. Mercier fraîné comme wn vul-
gaire criminel devant les tribunaux,
et la collection de /iwjuste taxe
directe, étaient, pour nos bons libé-

raux, les signes certains d’un grand
virement politique dans la province
de Québec.
La question des écoles du Ma-

nitoba et les significatifs déplace-
ments des ministres fédéraux, de-
vaient être la défaite indubitable
des conservateurs dans les diverses
élections partielles qui viennent
d’avoir lieu.
La presse libérale l'a bien annon-

cé et crié la victoire qu’elle de-
vait remporter jeudi à cause de
l’inconduite des conservateurs.

Mais jeudi cst apparu, il a passé,
et on aperçoit encore la bas, la
couleur radieuse de l'astre qui est
venu obscurcir et éclipser les van-
tardises de ces puffers.

Jewdi marque en effet la victoire
des conservateurs à Trois-Rivières,
à Matanc et à Selkirk où MM.
Normand, Boulay et l’hon. M. Da-
ly ont été élus, ce dernier par ac-
clamation.

Nousallons entendre dire encore
commeu jour d 1 8 mars dernier :
“ Ces comtés ont été achetés ! "
Oui, achetés, mais surtout rache-

tés.

 

Un Remede Effience

“Je ne puis in’empécher, écrit M. Ro

bert (George Watts, M. A. M. D. R. C.

S. do Albion House, Quadrant Road,

Canonbusy, Londres, N. Angleterre,

d’attester l’officacité de l'huile St. Ja.

cob dans les cas de rhumatisme chroni-

que sciatiqu et névralgic.

  

* Nous apprenons que l'agent de |

  

 

Le chemin de fer de la Gatineau

Dans quelque temps, c'est-a-dira
quand M. Ls. Lachance de Hull
aura completé un petit pont en fer
de 100 pieds de long qui doit tra-

| Verser ln crique Kazubazua, alors,
disons-nous, ciuquante milles de
chemin de fer de lu valiée de la
Gatineau seront ouverts au trafic.

Le terrain que traverse cette
line, surtout les townships d’Ayl-
win et Wright, est très propre à la
culture, et est égal, sinon supérieur.
aux terres de l’ouest vers lesquelles
l'on remarque nn si grand courant
d'émigration. Ces terres immenses
de la région de la Gatineau sont
très productrices du seigle et du
blé, et pour qui veut exploiter un
commerce spécial de grains, cette
partie du pays offre des chances
qu’en nulle part ailleurs l’on pour-
rait obtenir.

Des milliers d'habitants pourront
trouver dans ces régions occultes,
après bien p u de travail, une ai-
sunce facile, et un bon profit sur les
soulnes investies dans la culture.

Les travaux d’arpentage sur
cette ligne avancent rapidement et
la construction du chemin rencontre
des difficultés presqu'impossible à
surmonter.

Après la ditticile expérience que
les entrepreneurs en ont ev dans
l'immense tranchée d'Ironsides, il
fallait présumer que le principal
olistacle était surmonté. Mais il
n'en est rien. .
La coulée d'Ironsides à coûté pres

de 830,090 à la compagnie, quand
il à fallu construire pilotis pardes-
sus pilotis, égouter et rechausser

pour pouvoir atteindre un fond
solide, mais cela n’est rien comparé

| au ravin de Kazutnzua.

La voie avait été établi, et les
chars circulaient en longrant un Ine
dont les eaux profondes s'étendaient
a quelque cing cent pieds du para-
pet. Sourain, pendant la nuit, la
vole s'effondre et vu s'engouffrer
dans un ravin de 5S pieds de bas
qui vient de s'ouvrir sous elle, sur
une largeur de 50 pieds. Depuis
lors quatorz-attelages ont charroye
jour et nuit des souch»s, des ar-
bres. des pierres et toutes autres
broussailles que les charretiers ont
pu amener dans cet énorme trou
qui avale tout et qui n'est pas encore
rempli Un train de 10 chars de
sable vient se décharger la vingt
fois par jeur, et l’on commence a
croire que l’on finira par remplir
cette coulée.

D'énormes cedres ont été couches
transversalement et longitudinale-
ment mais tout cz treillis enfonce
graæluellement La compagnie a déjà
dépensé une cinquantune de mille
piastres pour combler ce trou sans
fon, tandis qu’un petit pont en fer
aurait mieux valu.

Ceci donne une idés du travail et
de l'argent qu'il en coûtent poar
construire cette ligne.

NON COUPABLE
FIN DU PROCES MERCIER

Après le plaidoyer de M. Belleau
son honneur le juge Wurtele s’a-
dressant au jury lui résuma la preu-
ve puis lui dit que ce procès n’était
certainement pas un procès poltii-
que quoiqu'onen aitdit ; c'était une
accusation terrible de conspiration
portée contre les accusés, accusa-

tion que la preuve n’a pu établir,
Le juge ayantfait sa charge, les

jurés sc retirèrent quelques minu-
tes et à 5 h 50m, ils rentrèrent en
cour.
Son honneur le juge Wurtele

pria alors l'assistance de recevoir
avec calme le verdict quel qu'il
fut.

M. Lemieux assura la cour que
le calme serait gardé et les jurés
rendirent ensuite le verdict de non
coupables contre MM. Mercier et
Pacaud.

Ces messieurs sortirent de la
salle et rendu à la porte M. Mer-
cier fut porté sur les épaules de
quatre gaillards jusque chez M.
Lemieux où en présence de 800
personnes des discours furent pro-
noncés par MM. Mercier, Tarte,
Lemieux, Langelier, Greenshields
que annoncèrent quele mêmesoir

aurait lien * St Roch une démons-

tration en l'honneur de M, Mercier.

Cette démonstration eut lieu au

milieu d’un enthousiasme sans pré-

cédent.
MM.Black et Carrière de Hull

avaient hissé des drapeaux sur

leur maison comme marque de
sympathie pour l'ex-premier.

 

TRIBUNELIBRE
Monsieur le R d'acteur.

 

Sur l’un des derniers numéros de
votre journal, j'ai lu avec intérêt la
courte correspondance d'un citoyen
indigné du peu de jugement et de
réflexion que l'on apportait dans
I'ndministration des affaires de la
cité.

Rien en ett:t n'est plus dégoutnnt
que le sans gêne avec lequel nos
monies muuicipales ont uccordé le
dermer contrat pour l'extension de
l’aqu-duc.

N'avez vous pas vu bonnes gens
que la soumission de M. Bourque
n’était pas ln plus basse, et qu'en
l'acceptant, vous faisiez perdre à la
corporation plusieurs. centaines de
piastres ? M. Bourque n'avait pas
plus de connaissance en cette sorte
de travaux que les autres soumis-
sionnaires.

Vos yeux comme ceux de li taupe
sont-ils tellement sensibles à la lu-
wiére que vous ne puissiez les ou-
vrir et voir la ligne de conduite que
vous avez à suivre sans que l’on
vous conduise par la main.

Chers petits échevins si vous con-
tinucz à marcher en aveugles com-
me cela, avant qu’il soit trois mois
vous irez briser votre appendice
nasal et votre pipe sur vos électeurs
(qui ne sont pas du tout disposés à
vous bien recevoir.

Mes bons petits amis qui croyez
dims votre candeur naive avoir des
connaissances suflisantes pour faire
de bois échevins et qui vous tar-
guez d’avoir toute l'indépendance
voulue pour ne pas vous laisser
conduire comme des ânes, et avez
fait tant de belles promesses à vos
électeurs.

Quelle répouse pourrez vous leur
donner lorsqu'il vous demanderont:
Pourquoi n'avez-vous pas approuvé
le rapport des auditeurs qu'un con-
seil moins arriéré que le votre
s'était choisi pour faire l'audition
des livres du Secrétaire-Trésorier?
aviez-vous peur de la lumière ?

Pourquoi avez-vous pourles trois
années à venir retenu les services
de M. l'avocat Rochon un salaire de
£600 pur an ’

L'on dirait que vous pensiez a
décamper et ne vouliez pas oublier
les amis avant le départ.

Aviez-vous un besoin immédiat
des services d’un avocat pour re-
présenter la corporation dans quel-
que cause /

Non, aucunement. Est-ce seule-
ment que pour confectionner une
charte pour la ville de Hull qu'il
faudra trois années de travail a ce
légiste.
Ce sera sans doute une charte

modele.
Heureux habitants de la ville il

faut que l'état de vos finances soit
bien prospère pour que vous vous
donniez le luxe de payer de si gras
salaires à un officier pour ne rien
faire, ou vous vous croyez obligés
de continuer à cet ex-député les
émoluments que lui apportait son
mandat.

Je dois vous faire remarquer que
notre corporation ne pourra pas
plus que l'ancien gouvernement de
Québec continuer ce séjour d’extra-
vagances sans arriver au même ré-
suitat et alors certains messieurs ne
pourront plus crier “ le gouverne-
ment est mort vive la corporation.”
Avant l’adjudication du dernier

contrat pour le prolongement de
l’aqueduc, pourquoi n’avez-vous pas
pris en votre séricuse considération
la requéte signée par au moins 700
électeurs tous plus intelligents que
vous ?

L'on dit que vous aviez été hyp-
notisés—Porteriez-vous toujours
beaucoup d'attention à l'uffaire de
la cour et de la prison et compre-
nez-vous que si le gouvernement
soupçonnait queique louche tranps-
action, la corporation n'aurait plus
d'aide parce qu’elle aurait laissé
faire des gachis....

Mes bons petits amis que répon-
drez-vous à vos bons électeurs qui
vous diront que votre conduite nu
conseil n’a été qu’une suite de bêtises
et que vous nu feriez pas même du
bons conseillers dans un petit vil-
lage chinois.

Si vous avez encore quelque pu-
deur vous serez units comme dus!
huitres et retournerez chneun à
votre jetit négoce pour ne plus
jamais penser i vous occuper daf--
faires municipales et ce sera pour
vos ances e'lont - occasion de faire
plaisir à vos électeurs,

Vvuiiiez croire M, le Rédacteur à
ma reconnairsanec pour l'insertion
de cusligiies duns les colonnes de
votre journal.

UN OUVRIER

 
  

  

D. A. Décosse
Coin des rues Princioale et de l’Egliss,
L'arrivée du la neige vous annunce

l’arrivée de mon stock de

MARCHANDISES
SECHES

d'Automne «r d’Eliver

Stock do F'ourrurss, Lainages,
F'lanelles, Draps a Manteaux,

Etoffos a Robes,
Derniores Nouveautes.

chandises F'raiches.

AU MAGASIN DU SON MARCHE
Hâtez-vous ! On attend votrevisite!
Rien comme nn beau Chapeau

Melle. Axlaé Réruillard est uaintonant
i:stallée au magasin de M, D. À. Décos-
se daus ia rue Main, olle s'occupera do-
rénavant avec un soin ct une attention
t ut particuliers de la confection et de la
garoiture des cha, caux.

Les dames sont respcetueusem mt
prices de se rapp ler que Mile. Aglaé

willard a toujours donné et donncra
toujours satisfaction dans sa ligne d'’af-
faires. 2-5-92-1a.

HLAROCQUE
marchand de

Chaussures de choix
Pour

HOMMES FEMMESet ENFANTS,
Une spécialité dansles chaussures [fines,

Les chaussures achetées sont recousues

gra uitement.

H.LAROCQUE,

2 5-92 6m.—No. 88 rue Principale, Huli

Mar-

A. E. LEBLANC
TANNEUR El SELLIER

coin des rues

WILLINGTON ET DU PONT, HULL

Quvra ¢ de commande, une spécialité.
Harnais sunples et doubles confbetionné 8
aveu des matériaux de première classe.

Réparages de toutes sortes.

Satisfaction garantie.
Prix modérés

 

 

 

RESTAURANT“FRONTENAU

I. DUROCHER, prop.

Coln des rues Chaudiere et Wellington, Hull
MAO,

Lo restaurant lo plus pooulaire de

ville. Diner a la carte et table d'hote.

pas a tuute heure. Vins, liqueurs et Ci-

gars do pramier choix. Le public estin-

vite a le patroniser. 1-6-98-12.

MONTREAL HOUSE.
COIN DES RUES

WELLINGTON er bu PONT, HULL
Pension de première classe.

Le publie voyageur trouvera à cet

hôtel tout le confort voulu. Bonne cour

et écurie à la disposition du public.

Due Vvi CoALIER DIT NAVION,

Propriétaire. 116 92 la.
 

 

GLOBE HOTEL.

COIN DKS RUEA

PRINOIPALE ér pu PONT, HULL.

Cet hotel a subi des amélioratvions

considérables. Le public trouvera à cut

hôjel une tablo d'hôte, sous la dirsction

habile d’un cuisinier. Ohambres con-

tortables.

Les Vins, Liqueurs et Cigares sont

de premiar choix.

Wu. ANDERSON, Prop.

 

 

TOUSSEZ-VOUS?
Depuis un Jour!

Une Semaine!

Un Mois!

Une Année

Des Années!

PRENEZ LE

Sirop de Térébenthine
DR. LAVIOLETTE.

Le Plus Sur.

Le Plus Hffieace.

Le Plus Agréable au Gout.

MH CONTIENT

Mopiam,ni Morphine,niChioroforme

EN VENTE PARTOUT.
93 et 30 cents le Flacon

   

DEMANDEZ-LE.

SEUL PROPRIÉTAIRE : J. 6. LAVIOLETTE,M.64
299 fluo des Commissaires, rentrent.
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ploine d'intrst

raconte : «< seuffrnices es

u. dameven.ueri
alors que ben mubie

leurs medecins l'avnient abaudeoune.

La renommée des Pilulcs Roses

du Dr Williams n'est pas restreinte

au Canada et aux Etats Unis, clle

s'étend jusqu’au delà l'Océan. I

nous arrive d'Angleterre unelettre,

venant d’une personne qui a appris,

lors de son séjour dans ce pays, la

valeur de ce grand remède etqui,

aujourd'hui, a des milliers de lieues

d'ici, proclame avec reconnaissance

tout ce qu'ont fait pour elle, les

Pitules Roses, alors que les méde-

cins et les remèdes n'avaient rien

pu accomplir. Sa lettre apprendra

aux personnes souffrantes, qu'avec

les Pilules Roses du Dr Williams,

il ya encore espoir, alors même

que des médecins distingués ont

prononcé un verdict de maladie

incurable.

Khiorderen,Mon‘ mouthshire, Ang.
20 nov. 1891.

A la Dr William's Medecine Co’

Brockville, Canada.

Messieurs—Ca vous surprendra

y ut-être de recevoir cette lettre

d'audelà l'océan, mais je crois que
je man(uerais à mon devoir, si je

ui ‘ vous adressais pas ces lignes

jour vous remercier des bienfaits

— (rés par les Pilules Roses du Dr

\\ .lliams pour les personnes piles

cl vous dire tout ce qu’elles ont

1.“ pour moi après quatre années
«… souffrances et alors que les mé-

ducins m'avaient abandonné.

Ma maladie débuta alors que

j'étais au Canada. Je me mis sous

1 :s soins de plusieurs médecins. A

l'hôpital anglais de Montréal, les

Drs Smith, Moison et Macdoncll

ie traitèrent tour à tour, C’est en

janvier 1886 que je commençai à

souffrir de ce que les médecins

app-laient diabète. Je pris nom-
nombre de remèdes et eu recours
à plusieurs médecins, mais avec le
soul résultat de devenir plus pau-
vi. et de santé et d'argent.
Aa désespoir, j'entrai à l'hôpital,

‘ais n'étant pas mieux le 30 avril
1391, je quittai cette institution, la
mort dans l'âme, épuisé et ayant
cntendu le Dr Macdonell me dire
qu'un ne pouvait pas me guérir. Je
continuai à traîner ma misère jus-
ywau milieu d’aoiit,alors que je vis
daus le S7ar de Montréal, un arti-
cle racontant comment un homme
qui avait vainement dépensé des
centaines de piastres avait essayé
les Pilules Roses du Dr Williams
et avait été guéri,
Un noyé se raccroche à une

paille, dit-on. Je ne saurais expri-
mer la reconnaissance quej'éprou-
ve poyf le rayon d’espérance qu. !
cette ‘guérison fut pénétrer dans
mon âme. J'achetai immédiate-
ment des Pilules Roses, chez le
pharmacien R. Burks, rue McGill.
Trouvant qu’elles me faisaient
beaucoup de bien, j'en achetai
encore quatre boîtes,

Elle me rendirent un peu de
santé et grâce à l'influence de M.
O'Brien, du Havre,j'obtins un em-
ploi léger sur les quais et puis
gagner ma vie,

Je résolus cependant de retour-
ner dans mon pays natal et le 5
novembre, partis pour l'Angleterre.
Latraversée fut orageuse, je pris
froid ce qui retarda quelque peu
mon rétablissement, mais je re-
prends rapidement mes forces. Je
ne puis trouver de Pilules Roses
ici et je vous prie de m'en envoyer
une provision, je ne puis m'en pas-
ser et vous pouvez être certain que
je les recommanderai avec plaisir
à mes amis ici et partout ailleurs.

Votre reconnaissant,

JAMES INGRAM

Ces Pilules sont fabriquées par la
Dr. Williams Medecine Company,
Brockville Ont., et Shenectady, N.
Y, et sont vendues en boites por-
tant notre marque de fabrique et
notre enveloppe, à cinquante cen-
tins la boîte, ou six bouteilles pour
$2.50. N'oubliez pas que les Pi-
lules Roses du Dr, Williams ne
sont Jamais vendues en bloc ou à
la douzaine ou au cent et tout
Marchand qui offre des immitati-
ons sous cette forme essaie de vous
tromper. On peut se procurer les
Vilules Roses du Dr, Williams chez

 

MIBACLE ANGLO-CANADIEN | tous les pharmaciens ou dircets-

Une lettre d’audelà l'Aulantique of
* rvs pilules sont vendues r vd cu|

ment par la poste de la Dr. Wil-

ou l’auire adresse. Le prix auquei

{ traitement relativement peu Lis
pendic:ix si on le compre aux
autres remèdes où à UN truituin. it
médical.

—_——-

TOUJOURS CANADIENS

Les Canadiens-français de Hull
ne doivent pas oublier qu'ils sont
cordialement invités à lagrandz
fête annuelle aux huîtres de l'Ins-
titut Canadien-Français d'Ottawa.
Comme toujours cette fête aura

lieu la veille dn jour d'action de
grâces, c'est-à dire, mercredi, le 9
novembre courant.

Les préparatifs pour cette fête se
poursuivent avec succès et toutfait
augurer l'une des plus belles fétes
du genre encore donnée a Ottawa,
Musique, chant, discours, huitres

de premier choix, vins exquis, so-
ciété charmante, ce qui ne gite
rien, tel est le bilan de la féte de
1 Institut: Canadien-Frangais d’'Ot-
tawa.

L'animation est à son comble,
cette année ; les Canadiens de la
capitale étant décidés plus que ja-
mais à réhausser l'éclat de leur
institution qui mérite à tant de
titres que l’on s'occupe d'elle,
Allons au SOUPER AUX HUITRES

de I'Institut-Canadien.

 

A Travers la
Rumeur

La rumeur tend à faire croire que
M. Thos. Lindsay marchaud d'Ottawa
ouvrira sous peu un grand magasin
d'étapes à Hull.

L'@ctrei du gouvernemen (

Te gouvernement a fait parvenir à
M. Laferrière, grettisr de Hul' 82,500
en accompte sur la balance des $5,000
restant dues sur le subside accordé
pour aider la construction du palais de
justice.

Ville

Assemablee de La st. Joseph

L'assemblée anuuelle de la Société St.
Joseph a eu lieu hier soir sous la pré-
sidence de M Ph. Thibault. La plu-
part des membres étaient présents.
M. le président à annoncé que la

société valait aujourd’hui 810,82 9.45

et que 599 membres cn faisaient partie.
T! a ajouté ensuite que durant les der-
niers six mois, 8576 avaient été payé
en bénéfices aux membres nécessiteux
et 8313, à la veuve du défunt M. Meil-
lear et $180 aux veufs dont les
épouses sont mortes pendant le même
semestre.
Une motion a été ensuite adoptée

pour que $319 soient payées à la veuve
Charon, dont le mari appartenait à la
société.
Un contrat de #370 a été accordé à

M. F. X. Cadieux pour réparation à la
salle.

Puis ensuite a eu licu l'élection des
officiers pour l’année courante comme
suit:

Président : Philéas Thibauli; ler
vice-prés. F. Gougoon ; 2e vice-prés.
Ant. Perrault ; trésorier, E. Boucher ;
secrétaire, Jos. Bédard ; ler caissier,
Saül Levasseur ; 2e caissier, Jules Ha-
melin ; comité d’enquête : Michel Mi-
chon, J. B. Michon, Chs. Ménard, A.
Charette et C. Girouard.

Cers, oignons, Verrues etc.

Noa lecteurs voudront bien prendre

note du fait que le prof. Signor Emilio,
le célèbre chiropodiste florentin est en
ce moment à Hull. Son annonce ap-
paraît dans une autre colonne, et ils
voudront bien en prendre note.

Assemblee du Conseil

Hier soir n eu lieu l’assemblée régu-
lière du conseil de ville.

Il y eut quorum longtemps après
l’ouverture de la séance.
Une motion a été adoptée pour-

voyant à la construction d’un trottoir
le long desbatisses de M. Ph. Charron,
dans la rue Bridge.
Le maire Champagne a ensuite décla-

ré qu’à l’assemblée du 21 courant, il
serait très probablement en umnesure de
communiquer au peuple les offres de la
compagnie du tramway électrique d’Ot
tawa pour l’extension de leur ligne jus
qu’à Hull. Puis l'assemblée ajourna.

Au Painis de Justice

Les couvreurs du palais de justice
MM. Douglas & Frères ont commencé à
poser la toiture en tôle galvanisée sur
le palais de justice Du train qu’ils
sont partis là, l’uuvrage sera complété
aussi vite que la charpente on bois
pourra l'être.
M. Jos. Noël est à découper u 1€ rua-

gnifique pierre qui sera l'arc de déchar-
ge d'un grand châssis de 8 pieds de lar-
geur sur le frontispice de l'édifice. Cette
pierrs, toute d’une pièce, est un beau
spécunon de découpage. 

liao s Medecine Company, a lun |

‘Colonne F. X. Martin

UNE VISITE
—IT

MAGASIN

SOLETI
Le plus grand, le plus ancien et

le meilleur marché

  

Grande Vente de

MANTEAUX
D'AUTONMITE

Lace armeeremrrn

Manteaux'avec four-
rares.

  

 

Manteaux avec bro-
deries.

Lesmeilleurs man-
teaux vendus au
plus bas prix

de la ville

Stoffes a Robes
Nouvelles Etoftes de toutes nuances

avec jolis desseins pour l'au-
tomne et l'hiver.

=x

 

Draps a Costumes
Draps a Mintaauz
Ez UNE SPÉCIALITÉ €ÿ

N.-B—La balance des chapeaux en
feutre et manteaux dc dames prove-
nant du stock de banqueroute de H.
F. Bédard sera sacrifiée d’ici à quel-
ques juurs.

ZrUne
vous plait

AU MAGASIN DU SOLEIL D'OR

FX. Martin,
Nos. 110 et 113 rue Principale

HULL.

visite Mesdumes s’il

VENEZ VOIR

NOS

GHAPEAUX
Hardes

Faites

d’Automne et

d'iiver.

Fonrrures
Etc. Etc.

108, RUE PRINCIPALE, 108. HULL
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ATRAVERS LA VILLE
Les rues de ull

Les pluies réceutes ont produit uu
mauvais effet sur nos rues, surtout sur
la ruc Main qui est couverte de 6 pou-
ces de boue, quoique tout récemment
macadamisée

Aucun fumeur qui a usé le Myrtle
Navy, disons pendaut un mois, le lais-
sera de côté pour en preudre d'autre.
Son goût est délicieux, et il ne brûle
pas la iangue où lu palais. 11 eat en
effet le ne plus n!tra du tabac à fumer.

 

. Assembles
L'assemblée de la nouvelle branche

des ‘Sons of England” établie récem
went à Hull, aura lieu ce soir à Kddy-
ville, sous la présidence du Supréme
grand chef Stroud d’Ott wa.

Contrat
M. Jus. Chéuier de Hulla entrepris

un contrat de lOu0 cerdes de bois à
pulpe pour le compte «de M. Ertdy. Ce
bois provient des régions de la KazubLa-
zua, où M. Chénier vient de terminer
uncontrat de ÿ1,500 pour certuines ex-
cavations a faire sur le parcours du
chemin de fer de la Gatineau.

Magnain de musique

Mde. Washburn dout le public a su
apprécier en maintes occasions les talent
pour la muse d'Apollon, devra ouvrir
ces jours ci dans la vue Main un niaga-
sin de musique, alors qu'elle continuers
comme par le passé à instruire les per-
sonnes qui voudront bien lui confier
leur éducation wusicale.

IConsomptifa, rejoulanez- vous :

Vous ne wmourrez pas si vous exercez
votre sens commun un peu, et dépensez
quelqus rous. Vous pouvez être tris
faibles à présent, ussis et tout renfre-
gnés dans la grande chaise, mais vous
pouvez maintenant ôter votre chapeau
et crier de joie ! L'émulstou de Millee
d'Huile de Foie de Morue vous sauvera
si vous la prenez en suivantla direction.
Ce que vous nécessitez, c'est du sang et
de la tibrine. Si vous prenez l’émulsion
de Miller, vous gagnerez huit ou dix
ivres de chair a chaque bouteille. Inu-
tile de parler pour rien. Une suggestion
devrait être suffisante à un consomptif
que l’Emulsion de Miller d’huile de
fuie de morue, le sauvera. Grosses bou-
teilles 50c et 81.00,
En vente chez Cook et Helmer,

rue Main.

Abandon du Cemmerce
M. D'ORSONNENS,qui depuis trois

ans est presque toujours absent de Hull,
a décidé de se retirer du commerce. À
compter du premier octobre, :es commis
déta’lleront au-dessous du pr'x coûtant
son immense stock de marchandise,

Afin de vider pas rapid: sent ses
magasins et Fangars, qui sont requis

pour d'autres fins, l'on vendra à cré-lit
à aussi bei marché que pour argent
comptant les meubles, lits à resorts,
matelas et harnai . Dans ce cas, l'ache-
teur paiers un cinquièm: du prix de
suite ct la balance par versements inen-
suels, avec j'in:érêt c nvenu.

Mais la vaisselle, la verrerie, les lam-
pes, la coutellerie, la ferblantcrie, la bat-
teric de cuisine et la plume ne sernt
venus que pour argent comptant.
LES POELES seront vencus, ou

échangés, aux conditions ordinaires,
paivc quë © Commerce: particulier sera
continué plus tard par une prrsonne de
l’établissem: nt.
143-145 Rue Principale, Hull.

On a besoin de 100,000 dormants
de pruches et d’épinette rouge de 6
pouces d'épaisseur, 7 pouces de face et
8 pieds de longueur, et des traverses de
chemin de fer en cèdre roud, 9 pouces
de diamètre, 8 pieds delongucur, n être
livrées sur aucune crique de la Nation
du Sud oula Nation du Nord le ou
vers le mois d’avril 1:93,

2000 cordes de bois à p ilple 12 pds
et pouces de long et pas moins do 5
pouces de diamêtre, à être livrées aux
endroits plus haut nommée.  Epinettes
10 pour cent de sapin.

S'alresser à L. Falomon, Tha ,
Ont, ; Victor Lalonde, St André
Avellin ct à F. X. Wilson, entrepre-
veur, Hartwell,
Un achète toutes espèces de bois.
Les plus haut prix sont payés. Ar

gent comptaut sur livraison.

 

Defeuse d'Avancer.
AVIS—A partir d'aujourd'hui, je

dorne pas les présentes, avis à tous les
marchands ct aut'es pcr-onnes intére:-

sées que je Do metri pas responsah'e
! d'aucune dette contracté: en mon nom
par Marie Bérubé, won épou c ; aucun
ordic ou autori-ation portaut ma sigos-

| ture sea considéré nul ct faux.
Maurice Tugaizs,

Huw, 19 Octobre 1892.
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HF I DESJARDIN: 8
i ENTREPRENEUR de POMPES FUNEBRES et EMBAUMEUR È

RUE ALMA, Pres do l'Eglise Catholia::- ,;

9 Les Corbillards les plus riches ¥

  
  
  

a

Las prix les plus bas. FRA i

CARRE RSRot ECTS

LE CHIROPODISTE MODERNE
(ve Florence en Italie)

EST A HULL POUR UNE DIZAINE DE JaURS
 

PROF. EMILIO

 

+ été dans la profession toute sa vie ct-{urant sa
longue pratigre ila découver: le muiveilleux
curatif que les hab'tants de Hull icconnaitront
comme de gultisseur intullible Ce. maux de

mains et dde pie,

Los mous et durs, oignons, vérrues, marques de naissance, sisnes,
Engelures, et toutes défectuosités des mains et des pied y com tis ey

cngles qui pou sert dans la chair.

Pas de couteaux où de methode douloureuse
LI PROF EMILIO 6st pret à soigner tous ceux qui souttrent des

maux plus haut mentionnés, On dit souvent cuil n ÿ 4 Las de guérison

pour les cégnons et les cors, mais tout ce que ce d'ranl , c'est on essai,
et je convamnerat les j'Us sCej tiques que iles © 1 Cuteutes ct-lessus peu-
vent être guéries, comme je puis le prouver sans fausses annonces, ou
certificats trompeurs, mais par des centaines de cas que j'ai guéris,

LES PATIENTS SONT SOIGNES À DOMICILE SI ON LE DESIRE
CERTIFICATS :—Les dames et Messieurs suivants ont té traités aveu

succès par le professeur dans ta vite d'Ottawa MM Caneten, fon, M. Daly
Sanford Fleming, General Herhert, Mon, Howintd Meo et ti, dt +, Ni
cholas, se femme et sa tive, G hichadron, Hon. Frot, Hon, WW. Laurier, Fou,
Juge Tasliereau ot des containes d'autres, Mec es Waideriy, A Lon , Mlle

Lang, Wood, Baker, «1 d'autres encore dans 4 eue va des Num pourrions
mentiourer touts les villes d'Onttrio pour los aol professeur,

Bureau de Consultation :

A LHOTEL IMPERIAL,
RUE MAIN, HULL, tenu par J. Goyette

AVES Vento par
JE donne par os jrés ates avi à tou-

tes des personnes qui sort endettées en- ENCAN PUBLIC
Vers moi, et qui ont abandonné d'ache 4 1. .

ter leurs inn on d. ‘mo, à ue Lundi, 28 Nov., ’92
leu cempte d'iciau ler décembre pro-
chain, sin n leurs comptes seront mis
cotre les mains de mou avocat et serunt
jourauivice avec toute Ia rigueur de la ll xera vendu à lu date © haut won
oi. Lionnée eur Ia ferme du Damn Veuve

NAKCISSE BRA ULT, Desjardins 6 vache- a Jnit, 6 hives 4
. oN thes 2 eae <, 12 .Hull. ler Novembre 192, cornes, 4 cho aux, cochons, 12 mou

] tous, une faucheuss, une vencuse, un

 

Dans le Ne rang du towuship de Glou
center, comté de Russell,

 

ATES

Narcisse BIRAUIL ratoat, ui crib, un sare oor, deux
Eres, BBE CRArrue er ace. un Wi

BOUOCHER gon double, un wazon apap. | nas pe-
Coin des rues da Lac et Vietoria, tt charette, un seurh docs, un

LL, étal le plus pot ia,re pour les attelage double, ais ait vu + at npe 10

Viandes Eraiches Baiees ot fumees, | [Via ti Fay S Vente sue poule, 500
Soudins et Sauc'ese de premiere suumots d'avoine, une ci vis act r

qualites. deux pest fon nas tare +, 4 ta

Bœuf vendu jar quartier au prix du tierve.
marché. Argent comptant. Les ord ¢s| Couditions fax nchats su desonn
sont livrés à domicilr.

Une visite et sollicit-“e.

AVIS aux CHARPENTIERS
Une grande a->einblée de tous les

Charpentier»-Menuisiers de Hull et
d'Ottawa, aura lieu au LABOR HALL,
rue Georges, Ottawn, SAMEDI, le 12
Novembre, à $ hrs p. m. Des orateurs
distingués adresseront la parole en
anglais et en français.

PAR ORLbRE ne COMITÉ.

de 319 an comptant Audis, de §10
par bil ets e-comptabies endosnés jar

des personnes solvable,

La vente commences va 11 Limn.

Cook & Helmer
Arretez cette toux, on allez

vous en chez vous
Le remèle de Johmaton

contre ln Toux opérern une
guérison.

MEDICAL HALL

~4 rue Main, [ULI

 rere

DR. C. G. STACKHOUSE
DENTISTE

Ol, Rue SPARKS, Ottawa
Deaticrs pour 28 ct 819. Méthode «pé

cialc propre à moi-mên: -.
Je dounerai $100 n ‘importe que Ec

institution de charité, . .ucun dentiste
au Cana/a peut faire un. meilerr me. de
dents. 1-11 9214

 
Disparaissent pour toujours

be famex dépratone 64 Antl al
rine ? continue a fare on « hear,

panei les danas surtout qui ticrnert
s faire dd scauaitre Loue toujours fe

pe tits poils fobts que bu: +wise »
La partie inf, eure de Vid vip Lou qui

déparent In beaut: de Bours ten pes ct
de leurs Lovres,

5 Cette poudre est en vertu fl He
? novembre cou- paquet chez Cooke et aielimer,

tue Main. Vuir l’aunouce à ja lite page

 

Rafle rewmlee

La rafl: du sicigh do M. Emery
Lamoureux qui devait avoir licu hier
soir chez M. O. Lab 1g», rue Main, a
élé remise à samedi,
raut.  
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PROVINCE DE QUEBEC.

Ir vino deNt bes TPEKRES DE LA

UOURONNE.

So hs Baer Bt

Quebce, 15 octobre isu,

As est pare present donne que.
Con Tore nt aax sections 1554, 13593

et 1555 des Statuts refenudus de la pro-
Vie ah < coupes de bois
SHVEU - Stef needa V'enchère,
daus ascde ventes du depratenent
des Porees dela Cour mn, en Cotter

vee JEUDL le 19 DECEMBRE

phare» DIN heures ET DEMIE
AM ao onhitions insérres plus bus,
AN ;

Acne ru Haur OTTAWA.

ANGLO Ze rans Boe AL LD

1 - No 19, Le rang, bioc AL 17

M nu 2 2-1 rang bos A,

ITN 2 rang, bos AL

Lu Lau Ne 1 Le taux, bou A,

Lu To UNLeranbow À.
15 ~ UNG LS rang boc À,
2° “01 No LA, de runs, doc
A. p= 31 NL IE Se run, ho

A. nor 1 No. 12, 5e rar, toc

A 290 —2sul N0 12 He aux, bo
A 11 vivre Cireows, No, 571,

cr Te, 25 ra OT 4H al mato,

Shot =U 2h me -=0TT0 79==,
Son =" To LhSN LT am = SI.
D9 Tso ITesos Th a=
Sle TS D0 4SA DVST

vu— Sohn —USUS—-00,

Du— 2 CETU LS 0—

15 on ; LS u —° 45,52 m296,
lu st 1m —e0T, V2 meas,
bn —" 4Lila, —511, 17 mm —5 17,
iJ no- Noose runs, 0}A

m. —b-> AN. 4 de rang DIM—

 

His. ow ON SOU TH au —a,

Di mL a HS T0

40 m—"0 0 Is in —511, 26 mn — Ri-
Vicre (Cine au, No SUD Os meri,
Ua

A ONE SAINT-MAURIFE

Sa Ma 1-00N- dd ouest Dan
Na 14 +085 — Here Pierrictr.
No 1 10 — have Tenh No 2
ce eh ces 19 em —Itt
Vier BoseNo tuord 75 an No.
tout 4 m—Are Piesiere Boston
nais NL < ui 2) —Arroce No 5 sud,
23 1H —Ari Sob osud 25 m—Ar-
tiute 10 et ee an, No, Test AY ui-
Arriers rivie © Bost muais, No. C sud
29 in—hiviere Datiscan, No T est 24
m.

AGENCE SU TA SAINT JEAN

No. 174, Arrivre Oulatchouan, Ouest
15 wu—Na li, Arrivre, 29 m—No
154, La - dus Coumissaites, sud-ouest

24 mu—No l4i. partie vuest, riviere

Métao tehoiau 7) 1n—No !41, partie
est, riviere M-tat-tchouanu 17 m—No.
142, riviere Métab-tchouan 25 m—No
145, ouest du ia Kaimamingougue 36
m—Ny 144, : sud

chouan 2) n—144; nord 20 m—No
123, Riviere Petite Péribonka 39 m—
No 124, 50 wm —Limite canton Ross 44
w— Limite canton Kenogami No I, 7
w—Ne 2, 8 m— Limite canton Dalmas

 

 

riviere Métab-t- -

"Limite canton Romieux Est 39 m.
— Limite arrière canton Romieux No,

1, 47m. Limite arriere canton Dali-
oe Noo LIT a

AGENCE DE Gasp

Jitiste canton Cap Chat est, 25 nn

Caest 32,- Linite cantou Tou-
vee auest, ob m-=Est, 13m — Lunite
santon Ch istie 40) ar.

Dochiesney oust, 52 mm. —Canton Tas

beton 55 8 Lunite canton De-
Lous a, —-Riviere Maydeicine No.
| est, 30 au, —No. 2 ouest DU in.

Noo best, 0m No, 1 sud, SU mm. —
No. 2 sud, SU in. Rivière Dartmouth,
No 1 nord 19: an: No. l sud 24m.

Arriere Riviere Dartmouth, No |
weed 32 me - Riviere Sydenham, sud
17, m. Luwite Gaspe nord 12 m.—
Hiviere Saint-Jean, sud No. 1 12 on. —
Nood 1+ m.—Limite canton Malbale

Ne 2 Sum. —Gaspé Bay sud 11 m.—=,
Limite canton Rameau No. 2. 21m,

AGENCE DE BONAVENTURE

Hiviere Patapedia, 3 1,5 m—Canton
Paitapedia, No 1, m Petite Rivière
Po ze 2m—Limite Millstream No 5,
12 m—hiviere Matapedia No 1—
Canton MuUuikek, 15 m--—Litnite Asse-
inciquazan No l'est, 127 m—No 1

2 an --No A 4 m— Clark's
ui -Hivivre  Ristigouche

N°4 14 m—=Riviere Eseuminac, 11
tu, <Aeriete riviere Nonvelle No, l
vust 19 in Canton Nouvelle No 2
ouest, VW m=- Riviere: Grande Cascape-

ait, 55 ur —Limite Ruisseau Joshui 4
m  Huisseau Jonathan, 3 in—Riviere
Petits Cascapedia, Brauche est, No 5,
west, 1H m—DBranche est No 1, est,

ouets, |

Liroos, 1%

li m—fiviere  Patapedia, Limite
branche Est, No 1, 22 m—Branche
ouest No 1, ouest 26 m—Branche
ouvst Nu 1, Est, 20, m—Rivivre Pa
tapedia Brauche principale 11; m—
Riviere André © m.

CoNDITIONS DE LA VENTE

L-s locations ci-dessus décrites, sui-
vaut l'étendue donnée, plus ou moins,

seront offertes en vente, a uue wise a
prix a être déterminée le jour de la

vente.

Urs lucations seront adjugdes an

paus haut encherisseur.

Les locations ne seront finalement
adjagers que sur pale vent da prix dae
chat au comptant où par des cheq'ies
avvptes par une banque incorporée,

Le commissaire pourra iinpo-er
volziné condition, le jour de Ta vente,
dar:< auc in cas particulier, qu'une lo

vendue devra être exploite
dans un délai de deux ans, sous pene
d'annulation de la licence.

Les Locations une fois adjugées, se-
ront sujettes aux dispositions des rè-
glemeuts concernant les bois de la
Courunue, maintenant en force ou qui
prairout le devenir plus tard.
Ds plans, indiquant les terrains ci-

dessus designs, sont déposés au dépar-
tement des Terres de la Couronne, en
cette ville. et au bureau des agents

pour ces localités, et seront visibles jus-
qu'au jour la vente,

E. J. FLYNN,

CALL

“ Comunissaire des Terres de la Courui.ne

i

711 m—Linmite ‘iviere Marguerite, No ,
16 + 521 m.

AGENCE DU SAGUENAY

Rivivre Maibaïir, Nos. 1, 51 m—No.

3, 34 m—No 4, 32 m—No 5, 35 11—

No 6.43 m--No 7. 47 m—No 3, 2¢
m—No 9. 3% m—No 10, 43 m—No
11,356 m—No 12, 42 m—No 13, 35

m—No 14, 37 m—No 15, 50 m—No
16,59 m—No 17, 31 m—No Is, 19 m
—Linte canton Perigny, 2! m—Li
mite Ja : des Sab'es, +4 in— Limite Ri-

viereau Rocher, No1, 43 m—No2,
SE in—Ne3, 4 w—N, L 4Dan—No,
5, 43 m1, —No, 5, 28 m—No 7, 32 m—
Brus N. 0, 2him—Riviére Manitou,
Noa 3, 1032 m—No 3, ouest, 32 mi—
No 4, 21 w-—Riviere ala Chaloupe,

32 m—Riviers a is Trinité, No, 1, est,
50 u—No 1, ouest. 50 m—No 2 est,
50 #n—No 2 vur-t, 99 m—Rivière Pe-
tite Trinité, N, 1, est, 14 wm—N,1
ou-- , 14 m—No 2 est, 14 m—No 2

oucs:, 14 mm —Rivier: Calumet, No 1
est, 25m — Na 1 ouest, 25 m—Riviere
Blanche, 7 m.

AGENCE DE MONTMACNY.

Riviere Noire No. 56, 20 m.—No.
58, 13 m.—Limite canton Roux, 164
m.—Canton Rolette, 22 m.—Canton
Moutminy 121,

AGENCE DE GRANDVILLE.

Limite canton Parke 63 1m.—Limite
canton Pohenegamock, 24} m.—Ri-
vière Boishouscache No. 2, 12 mi.

AGENCE LE RIMOUSKI.

 

R
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Limite canton Neigette No. 1, 30
m. —No. 2, 121 15°. “Limit canton
Maeve, 12 m—Limite canton Cabot
No 2,15} m— Limite canton Mat. ne,
73 m—Limite canton Lepage No. I,
9% m.—Riviers Kedswick No 2, 19
m.—Riviere Causupeull, 83 m. —Li.
mits canton Dalibaire Ouest, 45 ni—
Canton Dalibaire “Grand Mechin,” 8
mu—Canton Dalibaire Est, 43 m.—
Limite canton Romieux ouest 39} m.

P.5—DL'apres la loi, les journaux in-
diqués par ordre en vonseil, sont les
seuls autorisés à publier cel avis,—

    Dal ry Rn i

ON RECEVRA au Ministère des
Travaux Publics à Ottawa, jusqu’au
Mardi, huitième jour de Novewbre pro-
chain, inclusivemeet, des soumissions ca-
ch«tées, adressées au soussigné et portant
À l’endos : ‘’Soumis-ion pour Jetée de la
Pointe du Chêne,” pour la reconstruction
de la Jetée à la PointeglyChêne, Cointé
de Westmorciaad, Nouveau-Brunswick,
suivant les plans et devis ..ui peuvent
être vus au bureau de |’ Agent de l’Inter-
colonial a Pointe du Cnêne, ct au dépar-
tement des Travaux Publics, Ottawa
On ne ticndra compte d'aucune sou-

mission qui ne sera pas faite sur les for-
wules imprimées fournies par le départe-
ment, et portant la signatura véritable
des soumissionnaires.
Un chèque de banque accerté, fait

paya' le à l'ordre du Ministre des Tra-
vaux Publics, et égal à cing par cent du
montant de la soumission, devra uccor-
pagaer chaque soumissin. Ce chèqu
sera confisqué si le soumissionnair e efu a
de signer le contrat on ne co lee pa
l'ouvrage qu'il aura entrepris ; & chèque
sera remis si la soumission D cat pas
acceptée.

L: département ne a'cngag: pas à ac
cepter Ja plus basse ni aucune des sou
missions,

Par ordre,

E. F. E. ROY,
Srorétæire.

Ministère des Travaux Publics,
O. tans, 7 Uctohie, 1892,

       lo - Ré a

La sée leur Hemèds paur la toux
Fa am dang th cœufn Puntson” «s ov    

Limite canton

| Voyagez Gratuitement
; Photographies pour rien

Charron, photographe de
le “Studio Popu- i

400, rue

M VW.

Haïi vient d'acheter

aire” de M. Bélanger, au vo

Sussex Ottawa,

Pour le temps de l'exposition M.

| Charron dounera à toute personuedon

‘nant une commande d’une douzaine de

i photos, de 32.et plus, deux billet de pas

sage & bord des chars électriques ou des

chars urbams, d'Uttawa a Hull, ou de

Hull à Ottawa.

Remarquez que l'ouvrage est

garanti

À toute personne qui commandera

un portrait au crayon de $10. que
je vendrai pour 86. seulement je ferai
cadeau d’une demi douzaine de photos,

cabinet de lere classe.

Prenez avantage de ces

posez chez

Wm. CHARRON

144 rue Main Hull ¢t 460 rue

sussex Ottawa,

offres et

Passage gratuit a bord des chars.

E. CARRIERE

MARCHAND EPICIER

coin des rues

VICTORIA er BRITANNIA
PROVISIONS ET GRAINS,

§Scul magasin ou les achats s'élevant

34 325.00 donn:nt droit À un prix cn

argenterie oa en vaisscile de la valeur

de $3.00. On accorde un cscompte de 5

pour cent. 4-5-92-6w  ==ABONNEZ-VOUS AU

‘Spactaten’
JOURNAL CATHOLIQUE

LITTERAIRE,

INDUSTRIEL,

POLITIQUE,

et COMMERCIAL.

Abonnement 32 par An.

Le scu! journal bi-hebdomadaire

publié cn langue française dans la

cité de Hull.

N. PAGE,
Edit-Prop.

A VENDRE
Toutes personnes désireuses d’ache-

ter de çrands miroirs et de belles pein-
tures pourront s’adresser au SPECTA-
TEUR Où ils seront exposés. Les glaces
sontde première classe et les cadres de
grand prix. Un bargain pour un sa-
lon.

A. PARENT
marchand de

PEINTURES,

HUILES,

VERNIS,
VITRES,

MASTIC,Ete.

TAPISSERIES ot
RIDEAUX, %9.,&0?

Toutes commandessont exécutées à
court délai.

PKIX RÉDUITS."
A. PARENT,

Rue Viotoris, co face de I'bbtel-de ville,

HULL. 5-3-92-12

= - -— -

D.C. SIMON,
Peroeptcu: du Revenu Provincial. 

! Ruc Alma. Enface de l'Eglise, HULL.

|

Auditaur, Go natabie,
AGENT GéxÉrAL d’ASSURANCES
Sur la vie, contrele feu et les accidents,

792 la

Abonnez-vous au  “ 8pectateur.”

L_____________________________

Guerison | Vous serezsurpris
Electrique [de constater la rapi-

du cors dité et la guérison
13% ctw. Jetfective gue cet on-

cucnt prodaira de vos cors. Quand
VOUS CN AUrEZ Css sÿé, Vous ne puurrez
plus que la louanger.

Agen <. 00523 & Holmss, Hull.

“ Elle n’existe plus ”
Le “Dyspepsia Cure” est un grand

«t efficace remède pour les maludies

du foie, de l’estomac et des rognons.
Essayez-le et faites disparaître cette

sensation d'assoupissement.

Co. Medicale de Dumfries

COOKE & HELMER
Agents a Hull

AVIS
M. Napoleon Page, proprie-

taire-editeur du ** SPECTA-
TEUR ” previent le publie de
ne payer aucun argent du a
ce journal a Pierre Db. Bilo-
dean, ci-d: vant du ‘* SPECTA-
TEUR ” et de * l'Etendard. ”

NAPOLÉON PAGÉ

“ Librairie Ste-Anne.
Livres de prières, Chapelets, souvenirs

de toutes sortes et articles de piété
à la Librairie Ste-Anne.

No. 106 rue Principale, Hull,

DLLE ELEONORE SEGUIN,
2 5-92-1a.

 

 

 

 

 

LHHEMIN DE FER

anada Atlantique.
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INNPOR'TANT

Changement horaire

Commençant Lundi, 18 Juillet
Trains de passagers laisseront Ottawa

conume suit: 8u m. Express rapide pour
les stations locales, Montreal, Valleyéleld,
Malone et les points de l’Est et du Sud.

1pm. Express rapide pour toutes les
stations locales, Montreal, Boston. Newe
York. et tous les points de ta Nouvelle-An-
gteterre ct de Vew-York. Malone ct tes points
est de la riviere St. Laurent.

Las trains arriveront a (3.35 p. mm. de
toutes les stations locales. Montreal el les
points est, Boston, New-York, et de tous tes
points de In Nouvelle-Angleterre ct de News
York, Adirondacks, ete.

$20 p. m. De Montreal et de tous les
points ent et ouest.

Connexion à la Jonction dn Coteat avec los trains
venant de tous les points dans les Adirondacks et du

cite nord de Now-York.

E. J. CHAMBERLIN,

Surintendant.

Ottawa, 2 Mai, 1892.

 

C. J. Surry,

Sur. des Pass.

Boulangerie Mécanique.
Proprete absolue

Pain blanc et souple

Plus d’aeidité, plus de PAIN sur.

Le pain est le principe de la vie.
Achetez le meilleur pain, celui de

EVANS & NESBITT,

et vous vivrez bien.

PAS DE TRAVAIL MANUEL

Tout fonctionne par la vapeur et le
produit cn est parfait.
Le Gold Dust Bread est le plus

blanc et le seul pain de ce genre
boulangé dans le district d'Ottawa.
Mêune prix que l’autre pain. Es-

sayez le pain de

EVANS & NESBITT
et vous n’en voudrez pas d'autre,

130 rue Brewery Hull.

Epicerie du bon marché
La mieux assortie de Hull

— EN—

 

 

Epioceries, Provisions, Vaisselle, Cigares,
Vins et Liqueurs, ete., oto.

Fleur, Grains, et Foin,

Venant d’être reçu un stock complet
de vaisselle (patrons nouveaux) vendu à
bon marché. Une visite est sollicitée.
Kn gros cten‘détail. Effetslivrésà domicile#

P. H. CHARRON
Coin des rues Charles et du Pont, Hull

N, B.—Uno salle apacieuse à la dis-
ositioa du Public, 5-5-9261m.
 

 

s@r-Allons mesdan«s, tencz-vous à
avoir un manteau d'une coupe parfaite ?
tenez vous à suivre la mode ? voulez-
vous un chapeau de foutre ? dernière
nouveauté parisienne, allez en foule au

INERVE
3EANS

lunte; soulage également ia faie

blesso du corps vu de l'esprit

produite par un Surcroit de travail ou par les

erreurs où excès de jeunesse, Ce remède guérit

$ beolument lea ¢ 8 1s plus opinia res quand tous

M ha autres traitements n'ont seulement pus ape
| porté de soulagement, Vendu par les droguistes

pr

LES NERVE BEANS sont i
ute nouvelle découverte qui guée
it les cas les plus aggravés de
Débilité Nerveuse, de manque
de vigueur, et de virilité défaile

 

à $l le pag set où $i pur G pay ets où bien,
cuvoyés par la malle aur receptions du prix, LA
AMES MEDECINE CO. Toronto, Ont. Ferivez
pour pamplret Vendu à Hull jar

E
L
U
A
P
E
A
E

CUOKE & HELMER,

i. AAAS0, ayL

 

ARRIVEE ET DEPART DES MALLES.

MALLES |

 

ARRIVEE

 

A. M.A. M. P. M. P. M. 

 
 

Ottawa. .......... TOE 10So =~
C.PR.......... 745 1v 30 elOttawa sees fea |

creela 200 2 3
Ottawa. ......... 7 20

i —

1 DEPART

Pour Montréal et! rT; M
tous lee points de A M. A.M PMPM,

 

i| Cann ell'Est par le C.P.R.! |

 
12 30 | 30Pour ittawa. 10 W |... “|

Pour Aybmer. | 6 45 |
| 4551
  

ELes lettres destinées à l'enrégistrement doivent
être mises à la Poste 15 minutes avant la cloture des
malles précédentes,
Heures du bureau: de 8 a. nt. AS po m,
Mandats sur la Poste ut la Banque d'Epargnes, de

9 a.m,, àè4p. me
J. H. KERR,

Burcau de Poste Hull) Maitre de Poste,
Mai 185%

Bureau de Poste d’Aylmer

ARRIVEE et DEPART des MALLES
 

 

 

 

 

  

ARRIVEF

A. MP TM
D'Otta £a et Hull, tous les jours, ;

dimanche- exceptés. tole | 6 OÙ
De Heyworth, Eardley, Ouslow,

Bristol, Portage du Fort, les diman-; |
ches exceptes, (10 8 |

FERMETURE

0 P MF M.
Pour Ottawa et Hull, tous les

jours vt dimanches vxcoptés. |! 150 450
Pour Heyworth, Eardley, Ouslow,

Bristol et Portage du Fort, tous :es
jours, dimanchesexceptés. ! 1 590

“les lettres destinées à l'enregistrement doivent
être mises à la poste 15 minutes, avant la cloture des
m lle prévé-lentes.
Heures du Burzau, de Sa, nt, 04 Pate
Mandats sur la poste et la Banque d'Epargnes de

9a, m,adp, wm,
J. RWOODs,

Burvan de P«atu ! Maître dePoste.
Aylmer mai 1889, 169211,

MAJOR & de MARTIGNY

AVOCATS

141, itue Principale, Hull, P. Q.
C.3. MAJOR, CAMILLE de MARTIGNY

DANS LES AFFAIRES

M. A. PETIT, HORLOGER ET BIJOU-
TIER qui vient d'acheter le stock de
Madarce E. PETIT, dans d’excellentes
conditions de Bon Marché, prévient
tous les clients de cette maison de com-
merce si bien connue en ville et aux
environs qu’il continuera à faire ses
affaires au même endroit que par le
passé, 102 RUE PRINCIPALE.
On trouvera toujours chez lui un

immense nouveau choix de bijoux as-
sortis, du genre le plusnouveau. Toutes
les réparations, travaux d’horlogerie,
etc., seront faits dans le plus court dé-
lai et avec le plus grand suin.

GRANDE VENTE A PRIX RÉDUITS D'ICI A

NOUVEL ORDRE.

TOUT TRAVAIL GARANTI.

Spécialité de jolis présents pour La
Première Communion.

 

 

 

 

T. ST-JEAN
Marchand de Chaussures

coin des rues

— ALBERT JET BRITANNIA, HULL —
A toujours en mains un assortiment

de CHAUSSURES des plus beaux, des
plus variés et des mieux assortis.

C’est la maison de confiance, le ren-
dez-vous populaire pour être bien servi,
à des prix qui défient toute concur-
rence.
Prix Mopérés, SOLIDITÉ, DURÉE

et Bon GoUT, sont les qualités de cette
maison de commerce.
SPÉCIALITÉ: Un choix consi-

dérable de Souliers pour les joueurs et
amateurs du jeu de Orosse. 4-5-92-6m

Dr L. G. ROUTHIER
Specialite :—Affections du nez des

oreilles et de la gorge.
349 rue Cumberland, Ottawa.

Salary and expenses weekly tromstart. Lib
eral commission to local part-time

en

gon, W ed

proseaeT Mon and ex
Le itate because of re populaire magasin de F. X. Martin,

rue Main, Hull,

    

!

|

  

  

Avez-vous besoin de

PAPIER
Si oui, écrivez pour les plix aux mm»

lins à papier les plus considérables
et les plus parfaits on Canada.

2BEDC
HOI...

11-5-92-1a.

+ ) ~

I. DUCHARME
Offre toujours & scs nombreux clients

des chaussures de première qualité aux
mcilleures conditions.

Les commandes sont toujours ”; romp-
tement exécutées ct les racommodages
faits à bret délai.

200 RUE PRINCLALE 200
15592 1a.

 

 

S. St JEAN
Ferblantier et Plombier

Puseur d'appareils à eau chaude et à
vapeur

Ne. 257 RUE PRINCIPALE, HULL
N. B.—Les commanders sont exécu-

tées à bref délai. Prix modérés.

8-5-92-1a.

 

 

sirop de figue Laxatif
Le meilleur remèdo du Printemps
GUERISON CERTAINE ET EFFECTIVE

Préparé par

COORE &HETMER, otc
PARFUMS ! PARFUMS!

ULe spéci-iité, 3-5-92-1a

slerantes Chambres Dentales à Evil

Dr B. S. Stackhouse
CHIRURGIEN DENTISTE

ur Goyette Rue Principale, vis-a
vis le bureau de Poste.

l'ents remplacées d'après un système
tuit-à-fait nouveau, 15 minutes après
1 extraction des dents naturelles, Pas de
louleurs. Gas, chloroforme ou éther ad-
picistr4s, 1792 1a.
 

E.LAMOUREUX,
CHARRETIER

COIN DES RUFS PRINCIPALE ET DU LAC -

 

Voiture de première classe toujours

à la disposition du public le jour et la

nuit. PRIX MODERÉS. 6-6-92-la

J. N. FORTIN
TABACONISTE

Vient d'ouvrir son splendide et nou-
veau magasin de tabac et cigares en
GROS et en DETAIL, au coin des
rues du PONT ET PRINCIPALE.

Au No 83, [ancien poste] de la rue
PRINCIPALE, son établissement de

FRUITS, CONFISERIES, PATISSERIES, BON-
BONS, GLACES A LA CRÊME

 

este toujours le rendez vous des Gour-
METS et le PALAIS DKs DOUCEURS.

Toutes commandes par la poste sou
remplies dans le plus court délai.
 

 

      

  

 +, Cy xp ia, chronic
liver truul-ies, dyacntery, bad com-
plexion, dizgiress, offensive breath
and rll disorders of the stomach,§

$i and howels. Onn tahuie gives fmmediate Te

 

lief. Tal:e one nt ment tiise. Fold b7 Prurei
trial botile sent hy mail on reecint of (Arete,
RIPANS CHEMICAL CO, Fr Erivro Et, Now York,  

  À pamphlet of informatiou and sb- /A
M stract of the laws, showing How to/Æ0

n Patents, Caveats, Trade SF
À asks, Co vigne ooEÀ7

\\ Address N & CO. 24
à 261 Broadway.PF

= 2e York. 4 8
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